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MINIERS ET DU GRISOU SERVICE DES ACCIDENTS 

l 'année 1922 penda nt 

Introduction. 

. . des Annales d.es Mii~es, le 
. Dans la présenle hvra1~o_n . et du grisou termme la 
'e1·,· ice des Accidents mi~11e 1 se' e.c: cl es accidents graves 

· c: resurn .. (1) pnhlication clr relation.\ clrirbonnagec: belges . 
19-1·> clans e~ ' di , ar M G snn·e1111s l'll .. - - . · 

1 
·e ré igees P · 

. . qni \'0111 Slll\ t '. à fl . •elles sont 
Lt' s rehü1on.s Cl f des Mu1es, ' 1 ux ' 

1 1-' ·\\'I•'i\ lnaén1eur en ie l"1cc'1c3ents survenus dans es 
·"· , , • 0 · bre c • · t 
cell e::; cl, tt Il ce ria 111 no1!1 . . tic des accidents qm se son 

. .. iins t11nc:1 q Lravau;.; sn11 tc1 t ' . 
. .,, 1-" su rface . 11rod utL~ a •·• · · 

- les travaux . ts survenus dans 
Acc1den so'uterrains. 

. l travaux souterrains •.3t 
rYenus dans es . t ·endu 

Le:=: ,wcidenLs ti lt . . ' h'ct d' aucun comp ~-1 ' 

. ·usqu ' ici n'onL hut \ Io ) XIV de la« Statistique d~s 
qui ) i dans leJab ectu . , et des AppaTeils 
c:ont ceux qu ' t·,·es et ~lé tallurgique::; ' ·) (9) sont 

· "' ·trac 1 · ' l q·~ ,, LJ ' ln<lustn c::; ii.Jx <. • poùr l'annre . , .;J... ,. gaz 
J3e\cr1que . ar d' autres 

)1 Vapeur en o . . Asphyxies P 
< I l ,,, rubn ques 0 

' d' 1erses re1)ris sous e. t' 0 11 · Causes 1' · 
. . Electrocu 1 ' 

qul' le gr1soll , . XXVI (nunéo 1925) , 
l Belgique, toru~ 

~ d i\'[üies ce 1 o 2• et 3• hv · (année 1923), 
(1) Voir Amwles 1Îs (année 1926)' ' '. ue tome '}\.XIV 

4• liv eL tome XXV ' ' ines de Uelyiq ' ., . 1 des Ill • (2) Voir :L 1111n c.~ 

3° \iv. 

\ 
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Eu réalité . C'n 1 \.1:22, il ne f;'C$( produit. ancuu cas 
d ' asphyx.je..µar d 'autres gaz que le g ri sou; on n 'a compte'.· 
qu' un seul accident' par électrocution; rn ai.:- on a· eu· à 
déplorer dix-huit accident.s dus à def' cau~es d-iverses. 

RÉSUMÉS 

Electrocution 

N° 1. - Charleroi. - -~· arrO'ndissem ent. Charbonnu.ge d ·u 
f't:n lre dr J 11met. - Sié,qe Sciin t-lindnti".n, à J nmet . - Etage dt! 
J87 111i' tre;; . - .1J d 1lcemln·r 19f22 , 11e.rs 9 h.Pnre.ç. - U n tné. 
P .-V . h 1génieur fi. Da11dois. · · 

Un ouvrier assis dans une galeTie, a été électroc:ut~. 

Résumé 

L'accident·a'.est produit dans la voie de niveau inférieure d 'wie 
taille où le .havage se faisai t au moyen d ' une haveuse Pick-Quick 
actionnée par moteur électrique. 

Le courant."électrique triphasé fourni par la Centrale du Char
bonuage étai t ame11é dans la mine par un câble à une cabine où 
un t ransformateur abaissait la tension de 3.0oo' !~ 250 volts e~tre 
phase&,. , 

Les parties métalliques du transformateur et du tableau se trou
vant dans la cabine, étaient mises à la terre par u~ fil de enivre 
dont l'ext rém_it.é entourait des barres de cuivre p_longeant dans 
l 'eau d ' w1 pet it puisard . L e point neutre n ' était pas à la terre. 

Un câble de 750 mètres de longueur environ conduisait le cou
rant à basse tension à un interrupteur placé dans la voie de 
uiveau en question , à 4 mètres du front de la taille. 

Ce câble, qui pénétrait dans l 'interrupteur en t raversant un · 
presse-~toupe, renfermait trois conducteurs Jlll cuivre placés dans 
une g1;1~~1e de plomb entourée ell e-même de detU. couches superpo
sées de feuillards en acier. 

L'en~e~oppe en plomb <le ce câble était mise à la terre du côté 
de la cabme; elle était reliée à l' armature de l'interrupteur. 

A l' une des parois de l' interrupteur était fixé un mouffie à 
l ' int,ér~eur du.quel s_e t_ro~vaient trois fiches ; pour la mai-che de la 
haveuse, ces fiches eta1ent raccordées à un câble souplè conduisant 
le courant, .de l' in terrupteur au moteu 'l t · r e ec nque. 
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Ce cà.b le souple était constii,ué Je quat re conductew·s en cuivre 
de 13 torons de 7 fils de 0,4 millimètre de diamètre; trois des 
conducteurs étaient recouverts de toile et caoutchouc ; le · qua· 
t rième, ser vant de mise à la terre, était en t ouré de coton; les 
quatre cond11cteurs étaien t noyés dans du caoutchouc coulé, qui 
était. entouré de plusieurs épa!sseurs de toile caoutchoutée ; le tout 
était placé dans une gaine de co1'de !.rossée et goudronnée. Chacune 
des extrémités de ce câble était terminée par un· mouffl.e présentant 
à l ' intériem·, trois douilles correspondant d ' un côté du câble aux 
fiches de l' in terrupteur et de l'aut re côté, à celles d ' entrée du cou
ran t. dans le cou.t. rollcr de la machine. 

Le fil de terre du c;tble souple était soudé aux mouffles et ceux
ci ét.aien t en cout,acL par un ressort eu cuivre, d ' un côté avec ia 
carcasse de la machine et de l 'autre avec la caisse de l'interrupteur. 

Dans la vole de niveau était installée une t uyauterie en fer, 
amenant l' air comprimé ,: elle s'arrêtait à 15 mèt res environ du 
front. . De l 'ex t r6rn ité de cette tuyauterie parta ient deux tuyaux en 
caoutchouc protégés par une spi rale de .fil de fer de 2 millimètres, 
l ' un d 'eux allant à front de la voie et l'autre montant dans la taille 
jusqu ' à. la voie d 'aérage. Le surplus de la longueur utilisée de ces 
Luya11x était déposé en rouleau /< sur le sol, con t re la paroi sud de 
la galer ie, ent re l'extrémi té de la t uyauterie en fer et l' inter

rupteur. 
Le jour de l ' accideut, vers 2 hew·es du matin, la haveuse venait 

d 'êt.re arrêtée. 

L es ouvriers prenaient lem· rep~s . 

L'un d 'enx était assis, sur un des rouleaux de tuyau en caout
chouc, les pieds r eposant sur le sol de la voie, r ecouvert d'un peu 
d 'eau en cet endroit. 

Tout à. coup, une éti_ucelle jaillit aux environs de l ' interrupteur ; 
J'ouv1·ier poussa un cn et t omba dans la voie. 

Un de ses compagnons, p lacé uon loin de lui, r eçut une secousse. 
C' est eu vain qu'on pratiqua la r espiration art ificielle sur 

l ' ouvrier. 
Inrn1édiatement après l'acciden t , dans la salle du transforma-

teur, on coni>tata que les au t omatiques du circuit en question 
avaient fonctionné. 

Quant au câble souple, à l m, 70 de l 'interrupteur, il présen t ait 
Lllle décbinu·e fort apparente de l'enveloppe ; la gaine en corde 


